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Tietiotion a tiu ©. £>• Sacrement

Pour faire suite à l’Etude que nous avons publiée au 
dernier numéro des Annales sur la dévotion à N.-D. du 
T. S. Sacrement, nous mettons ici, sous les yeux de nos 
lecteurs, quelques extraits de Lettres épiscopales que 
nous avons reçues, à différents temps, sur cette dévotion. 
Elle forment comme une riche couronne offerte par la 
Piété de nos Evêques à N.-D. du T. S. Sacrement.

“ Notre Saint Père le Pape — qui veut tout restaurer dans le 
Christ — n’a pas manqué d’indiquer au monde catholique que 

un des grands facteurs de cette restauration chrétienne doit être 
a sainte Eucharistie. Et, en vérité, quel moyen plus apte à tout 
restaurer dans le Christ que ce sacrement où le Christ lui-même,
voilant sa divinité sous de faibles apparences, se constitue le com
pagnon de l’homme sur la terre, se fait son pain, sa vie ! Aussi le 
Souverain Pontife, depuis son accession au trône de Pierre, n’a-t- 
* cessé de recommander hautement la dévotion au Dieu de nos 
abernacles, de favoriser la communion de plus en plus fréquente, 
e promouvoir les oeuvres eucharisliques de tous genres.
Vous entrez donc parfaitement dans les idées de l’Auguste 

ontife en travaillant à accroître la piété des fidèles envers Jésus- 
lr'st, et à répandre la dévotion envers Notre-Dame du Très Saint

Sacrement.
Cette dévotion envers la Vierge Sainte, envers la première ado- 

^ r,ce de l’Homme-Dieu, ne peut manquer de contribuer grande- 
ent ^ rendre plus vive et plus ardente la piété catholique à l’é- 

T ^ pieu de l’Eucharistie.
le "e “'vin Maître appelle tous les fidèles à la Table sainte : il 
[e$ Presse de s’en approcher fréquemment, de ne pas se lasser de 
MaCC?V°'r dans son hostie, Lui qui ne se lasse pas de s'y donner, 
mi -'x c Pauvfe chrétien sent sa faiblesse ; il est concient de ses 
Not r<iT profondes ; il hésite, il n’ose s’approcher. Ah ! qu’il prie 
Dre h ame du Très saint Sacrement, et cette bonne mère le 
]j_ n ra> pour ainsi dire, comme par la main et le conduira au 
pr q.uet d'vin. Modèle parfait du véritable adorateur, elle lui ap- 

dra avec quels sentiments de foi et d’humilité, de confiance et


